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1. CONTEXTE 

1.1 Une volonté certaine 

Le Canada, parmi les pays développés, est particulièrement sensible à la réalité de 
l’Afrique. À l’occasion de la rencontre du G-8, tenue en juin 2002 à Kananaskis au Canada, 
le Premier ministre de l’époque, l’Honorable Jean Chrétien, avait mis à l’ordre du jour le 
projet de Nouveau partenariat pour le développement de l’Afrique (NPDA). La consultation 
canado-africaine organisée par le gouvernement Chrétien, en mai 2002, et les suites 
données par le Canada à ce nouveau partenariat témoignent de façon non équivoque de la 
volonté d’accorder à l’Afrique une attention soutenue. 
 
De plus, le Canada reconnaît de façon tangible l’importance de l’agriculture comme moteur 
du développement durable. La déclaration de la ministre de la Coopération canadienne lors 
du sommet de Johannesburg sur le développement durable, en septembre 2002, 
l’Honorable Suzan Wheelan, exprimait une détermination marquée sur l’importance de 
mettre de l’avant des stratégies pour appuyer le développement de l’agriculture et valoriser 
le travail des femmes et des hommes qui la pratiquent.  
 
Plus concrètement encore, la politique de l’Agence canadienne de développement interna-
tional (ACDI), décrite dans le document « L’agriculture au service du développement rural 
durable; Le Canada contribue à un monde meilleur », énoncée en octobre 2002, traduit 
bien la volonté de la ministre de la Coopération canadienne d’alors. Le développement 
durable de l’agriculture est intimement lié à la sécurité alimentaire tout en visant « … un 
équilibre entre les objectifs environnementaux, sociaux et économiques. » 
 
La politique de l’ACDI rejoint en cela notre compréhension d’un développement durable 
d’une agriculture viable qui, selon nous, doit être « économiquement équitable, environne-
mentalement respectueux, socialement juste et culturellement adapté »1. Pour atteindre 
ces objectifs, l’ACDI a retenu cinq grands secteurs thématiques comme priorités de pro-
grammation, lesquels constituent les fondements même du présent programme « Les 
Savoirs des gens de la terre » (LSGT) d’UPA Développement international (UPA DI) :  

- Le renforcement des capacités nationales. 

- La création et le partage du savoir traditionnel et nouveau. 

- L’accroissement de la sécurité alimentaire, de la productivité et des revenus. 

- La gestion durable des ressources naturelles. 

- La création de marchés performants. 
 
UPA DI, corporation de l’Union des producteurs agricoles (UPA), jouit d’une expérience de 
plus de dix ans d’engagement et de collaboration étroite avec des organisations paysan-
nes, principalement africaines mais également latino-américaines. 
 
La corporation s’est donnée comme mission de soutenir la ferme familiale comme modèle 
d’agriculture durable en appuyant des organisations paysannes démocratiques, la mise en 
place de systèmes collectifs de commercialisation et de divers services à l’intention des 
paysannes et des paysans. Pour UPA DI, la mondialisation des solidarités doit être à 
l’ordre du jour tout autant que la mondialisation des marchés. Voilà pourquoi UPA DI cul-
tive depuis plus de dix ans cette solidarité de « paysans à paysans ». 

                                                
1 Sécurité élémentaire pour une agriculture Terre à Terre, Collection Terres humaines, UPA DI, mai 2002. 
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1.2 Une formation encore trop restreinte 

Au cours de ces années, nous avons assisté à une diminution importante du nombre de 
projets de nature agricole soutenus par l'aide internationale et les ressources financières 
qui leur sont affectées sont en décroissance. 
 
Les projets agricoles bilatéraux et multilatéraux qui sont encore mis de l’avant doivent pré-
senter des résultats quantifiables et mesurables à plus ou moins brève échéance. Par la 
force des choses, l'appui et la formation apportés sont davantage orientés vers des cibles 
très précises, pour des résultats à très court terme. Conséquemment, plusieurs besoins du 
milieu paysan sont occultés ou très peu pris en compte et le développement de connais-
sances et de compétences, à la fois plus locales et plus universelles, des paysannes et 
des paysans sont reléguées au second plan. 
 
Ce type d’interventions, trop pointues et ponctuelles, ne nous permet pas ou peu de 
privilégier une approche plus globale permettant de soutenir un processus de prise de 
conscience, d'analyse et d'action afin que des paysannes et des paysans, acteurs de 
premier plan du monde rural, deviennent individuellement et collectivement les artisans de 
leur propre développement et de celui de leur milieu. 

1.3 Un chemin d’avenir éclairé par le passé : Les Savoirs des gens de la terre 

Les 80 ans d’histoire de l’UPA et du développement de l’agriculture au Québec ont été les 
premières sources d’inspiration d’UPA DI pour la conception de LSGT.  
 
Dès sa création, l’UPA a offert aux productrices et producteurs agricoles québécois de la 
formation de base, laquelle était diffusée dans son journal hebdomadaire. Ces articles 
publiés dans La Terre de chez nous2 (TCN) devenaient en quelque sorte des cours par 
correspondance : les cours à domicile de l’Union catholique des cultivateurs (UCC)3.  
 
Sachant que bon nombre d’agriculteurs ne savaient pas lire, ils étaient invités à s’inscrire et 
à travailler en équipe avec d’autres agriculteurs. Ainsi, la façon la plus répandue de réaliser 
les apprentissages était les cercles d’étude, lesquels étaient constitués de quatre à sept 
agriculteurs voisins, membre ou non de l’UCC. 
 
Dès 1929, le premier cours officiel, avec inscription, examen et diplôme, commence à être 
publié en tranche hebdomadaire dans la TCN. Les thèmes d’étude allaient des problèmes 
d’ordre pratique comme la comptabilité, la rotation des cultures ou les mutuelles d’as-
surances, à des thèmes plus globaux tels que la coopération ou la doctrine sociale de 
l’Église.  
 
Ces formations représentaient donc pour les agricultrices et agriculteurs la possibilité 
d’élargir leur horizon et l’outil privilégié de leur engagement dans un processus de déve-
loppement et de prise en charge, individuelle et collective, qui, sans cet outil, n’aurait pu 
naître que très difficilement.  

                                                
2 Journal hebdomadaire encore publié et distribué auprès du monde rural du Québec. 

3 Dénommée maintenant l’UPA. 
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1.4 Plus de dix ans d’expertise sur le terrain 

La deuxième source d’inspiration qui nous a orientés sur la voie de LSGT provient de nos 
propres interventions sur le terrain. Nos dix années et plus d’expérience auprès de nos 
partenaires des pays du Sud nous ont convaincus que pour mettre en place des organi-
sations paysannes fortes, il fallait des paysannes et des paysans à la base qui s’engagent 
pleinement.  
 
Forte de cette expérience auprès de ses partenaires, se traduisant aujourd’hui en exper-
tise, UPA DI réaffirme avec conviction et détermination l’importance du travail de mobilisa-
tion paysanne dans chacun des milieux pour assurer le développement durable d’une agri-
culture viable.  
 
L’expérience de l’UPA au Québec nous enseigne que la mobilisation au sein des organi-
sations passe nécessairement par le développement des personnes et par l’élaboration et 
l’appropriation d’une vision commune. Ce long travail s’accomplit dans un processus de 
réflexion, d’échanges, de formation, d’action, d’évaluation, de remise en question et d’en-
gagement renouvelé.  
 
Cette préoccupation de revenir à la personne, afin qu’elle prenne conscience des forces 
fédératives et des enjeux politiques, s’inscrit aussi dans un contexte de décentralisation et 
de responsabilisation du milieu où les personnes sont appelées à jouer un rôle de plus en 
plus actif au sein des organisations de la société civile. Pour y arriver, nous sommes con-
vaincus que celles-ci doivent être informées et formées sur des enjeux plus globaux afin 
qu’elles puissent prendre des décisions éclairées. Le nouveau contexte socio-politique, en 
particulier en Afrique, plaide également en faveur d’un programme d’appui comme LSGT.  
 
S’appuyant sur l’expérience d’un large éventail de formations développé au cours des dix 
dernières années, UPA DI veut se donner les moyens d’agir en plus grande conformité 
avec ses convictions et sa compréhension du développement de l’agriculture, des organi-
sations et des milieux. 
 
Voilà ce qui a motivé UPA DI à développer le programme LSGT comme un lieu privilégié 
de « form-action » et, ainsi, à mettre en place une des conditions déterminantes du 
développement durable : le renforcement de la conscience et des compétences des 
personnes et des collectivités. 

2. LA NATURE DU PROGRAMME  

2.1 Les paysannes et paysans au cœur du village 

L’enjeu majeur de LSGT est de développer une approche permettant à UPA DI de rejoindre 
les paysannes et les paysans dans leur premier lieu d’appartenance, au sein des grou-
pements, au cœur du village. Les premiers exercices d’une telle démarche de formation 
permettront aux participants d’être accompagnés dans un auto-diagnostic, tant de leur 
entreprise que de l’environnement dans lequel ils évoluent.  
 
Ainsi, ayant une vision plus claire de leur environnement et étant plus conscients des besoins 
à combler pour améliorer les conditions de leur profession-paysan, les apprenants pourront 
plus facilement s’engager dans la recherche de pistes de solutions pour combler ces besoins 
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individuellement et collectivement. Par conséquent, c’est le fruit de ces premières formations 
qui orientera les interventions subséquentes d’UPA DI, tant au niveau de la démarche de 
formation que de l’appui technique et organisationnel.  
 
Le programme LSGT vise donc à renforcer le savoir-être du paysan et sa conscience 
citoyenne favorisant ainsi sa mobilisation pour son propre développement et celui de son 
milieu. Cette prise de conscience, individuelle et collective, favorise également une ouverture 
du paysan et de son milieu à de nouveaux savoirs qui se traduiront par un renforcement du 
savoir-faire, notamment à travers l’acquisition de techniques agricoles améliorées et la mise 
en place de nouveaux services de soutien à l’agriculture.  

2.2 Cinq programmes 

LSGT offrira cinq programmes de formation et de développement : 

- I - « Profession : paysan ».  

- II - « Solidarité paysanne ».  

- (Ces deux premiers programmes s’adressent plus spécifiquement aux paysannes et paysans 

membres des groupements de base. Les participants doivent s’engager à suivre les deux 

programmes de formation.) 

- III - « Action paysanne démocratique » à l’intention des élus et permanents au sein des 
organisations. 

- IV - « Animation, formation et accompagnement » pour les formateurs et intervenants. 

- V - « Coopération de paysans à paysans » s’adresse aux intervenants en contexte 
interculturel, tant dans les échanges Nord-Sud que dans les échanges Sud-Nord et 
Sud-Sud. 

 
Le programme LSGT s’appuiera sur une double stratégie : 

- D’accompagnement individuel et collectif à travers des appuis techniques et organisa-
tionnels soutenant la mise en œuvre d’activités économiques tant individuelles que 
collectives. 

- De formation, d’animation ainsi que de partage d’expériences et d’expertises. 
 
Cette double stratégie s’appliquera à tous les programmes et pour toutes les catégories de 
participantes et participants visés par ces programmes. 
 
Intervenant ainsi en « form-action » à différents niveaux, du paysan au village jusqu'à 
l’organisation régionale en passant par le groupement, et agissant sur le renforcement des 
capacités de tous les acteurs, de la base jusqu’à la cime des organisations paysannes, le 
programme LSGT vise à créer un effet d’entraînement transversal. Cette approche est 
certes plus efficace que les traditionnels efforts de « motivation » de la base par l’élite. 
Chacune de ses fibres étant ainsi renforcée, c’est le tissu même du milieu paysan qui s’en 
trouve consolidé.  
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2.3 Les Savoirs des gens de la terre 

- Sera accessible à des paysannes et des paysans, membres de groupements, qui 
voudront s’engager dans une recherche individuelle et collective visant à améliorer 
leurs conditions de vie et celles de leur milieu. Le programme se déplacera, au gré des 
besoins, afin de mieux rejoindre les populations cibles. 

- Prendra racine dans le milieu en partant des préoccupations et des ressources du 
milieu. 

- Sera centré sur le retour et l’enrichissement constant entre la théorie et la pratique, la 
réflexion et l’action. 

- Valorisera le savoir et le pouvoir des personnes en partant de l’analyse qu’ils font de 
leur réalité, de leurs aspirations et de leurs expériences. 

- Priorisera une formation continue pour soutenir l’intégration des apprentissages tant 
au plan des personnes que des organisations du milieu. 

- Offrira, en plus d’une formation de base, des formations sur mesure afin de répon-
dre aux besoins exprimés par les milieux. 

- Pourra accompagner les personnes dans l’élaboration, la mise en oeuvre et le suivi-
évaluation de projets, individuels et collectifs, initiateurs de développement pour le 
milieu.  

- Suscitera et soutiendra particulièrement la participation des paysannes à la gestion 
des entreprises et des organisations agricoles. Le programme mettra l’accent sur la 
reconnaissance de la contribution des paysannes à l’entreprise familiale et sur leur 
accès à la terre. 

- Mettra à la disposition des paysannes et des paysans un fonds de développement 
permettant la réalisation de projets individuels et collectifs, en reconnaissance de leur 
engagement et de leur investissement.  

- Offrira aux organisations des outils pour accomplir leur travail de mobilisation et de 
formation du plus grand nombre possible de paysannes et de paysans.  

- Favorisera, à travers des ateliers de mise à niveau entre formateurs d’UPA DI et 
formateurs nationaux, le partage des compétences. 

- Sera un lieu d’apprentissage à la démocratie en ouvrant la discussion sur l’identi-
fication des besoins de formation, l’évaluation des enseignements et la consultation 
régulière sur ses orientations. 

 

L’organisation paysanne partenaire 
Action paysanne démocratique 

Le groupement paysan : 
Solidarité paysanne 

L’exploitant agricole et sa famille 
Profession : paysan 
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L’ensemble de ces caractéristiques fera de LSGT un moyen privilégié de formation con-
tinue et un moteur du développement du milieu. À travers ses fonds de développement, le 
programme permettra aux participants de réaliser des projets individuels et collectifs, 
influant ainsi sur la dynamique économique du milieu. 

2.4 Alternance action - réflexion 

Tout comme pour les cours à domicile offerts par l’UPA au début du siècle dernier aux 
agricultrices et agriculteurs québécois, les participants aux formations dispensées dans le 
cadre de LSGT devront s’inscrire et participer de façon assidue aux activités de formation. 
Ainsi, ils obtiendront un certificat reconnaissant leur engagement dans le programme et 
dans le milieu.  
 
Nous parlons de formation continue parce que le programme, initié par UPA DI, a été 
conçu comme un processus continu d’alternances entre la formation et l’action. Ce 
processus se poursuivra, à travers l’accompagnement des paysannes et des paysans par 
leur organisation, tout au long de l’exercice de leur profession.  

2.5 Des fonds de développement 

À la fin du programme I, « Profession : paysan », les participants auront élaboré individuel-
lement ou en groupe des projets pour le développement de leur entreprise. Ces projets de 
production végétale ou animale seront reliés directement aux besoins identifiés dans le 
cadre de la formation. Comme mentionné précédemment, un fonds de développement 
octroyé aux individus, et remboursable au groupement, soutiendra leurs projets. En plus de 
contribuer au développement de leur entreprise, ce fonds renforcera l’appartenance au 
groupement et à leur organisation, tout en constituant un levier économique pour le milieu.  
 
Au cours du programme II, « Solidarité paysanne », les participants disposeront d’un nou-
veau fonds qu’ils utiliseront avec leur groupement pour l’élaboration et la mise en oeuvre 
d’un projet collectif de service aux membres. Encore là, LSGT permettra à la fois de 
satisfaire des besoins et intérêts individuels et collectifs et, ainsi, assurer la pérennité des 
actions et des résultats obtenus.  
 
Enfin, un troisième fonds de développement sera disponible dans le cadre de la formation 
des élus et permanents des organisations partenaires au travers le programme III « Action 
paysanne démocratique ». À l’instar des fonds octroyés aux paysannes et paysans, ces 
fonds permettront aux représentants de l’organisation de mettre en place ou consolider un 
service répondant aux besoins des membres de leur organisation. Cette activité sera en 
lien avec les thèmes abordés lors de la formation et concrétisera les apprentissages des 
participants tout en contribuant au développement de l’organisation et à sa pérennité. 
 
Tous ces fonds de développement sont également appelés « capital de développement » 
puisque les activités qu’ils soutiendront devront permettre de récupérer les fonds initiaux et 
de reconstituer le capital. Des bénéfices générés par les activités pourraient également 
faire croître ce capital de développement tout en soutenant le fonctionnement des instan-
ces. Ces opérations assureront la pérennité des actions menées dans le cadre de LSGT et 
influeront sur la dynamique économique du milieu. 
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Précisons en terminant que LSGT permettra à UPA DI d’élaborer de nouveaux outils de 
formation, mais il donnera aussi l’occasion de mettre en valeur des outils déjà développés 
dans le cadre d’autres projets d’UPA DI et de ses partenaires.  

3. FINALITÉ, BUT, OBJECTIFS ET RÉSULTATS ATTENDUS  

3.1 Finalité 

En lien avec la mission d’UPA DI, consistant à soutenir la ferme familiale, et la conviction 
que le développement passe par « les personnes d’abord », la finalité de LSGT sera de :  
Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en 
soutenant le développement des entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des 
paysannes et des paysans dans leur milieu et au sein de leurs organisations.  
 

3.2 But 

Permettre aux paysannes et aux paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, 
en tant qu’artisans du développement de l’agriculture et ainsi en faire le moteur du déve-
loppement rural.  

3.3 Objectifs 

3.3.1 Pour les paysannes et les paysans 

Soutenir le développement des entreprises agricoles et contribuer au renforcement 
d’un groupement paysan pour le développement de l’agriculture et du milieu. 

- Renforcer chez les participantes et participants les capacités de gestion de leur 
entreprise par l’acquisition de compétences dans l’analyse, la planification, la 
réalisation et l’évaluation continue des actions menées au sein de leur entre-
prise et par l’habilitation à utiliser des outils de base en gestion. 

- Contribuer au développement des entreprises agricoles en valorisant les 
savoirs traditionnels des participantes et participants et en favorisant l’acquisi-
tion de nouvelles compétences en techniques de production.  

- Contribuer au développement des entreprises agricoles par un soutien financier 
et technique à la réalisation de projets individuels. 

- Renforcer chez les participantes et participants les capacités d’analyse, de pla-
nification, de réalisation et d’évaluation continue des actions menées au sein de 
leur groupement. 

- Renforcer la conscience citoyenne et la capacité d’agir au sein de leur organi-
sation et dans leur milieu. 

- Promouvoir l’émergence d’une nouvelle génération de leaders paysans. 

3.3.2 Pour l’organisation paysanne 

Renforcer l’organisation paysanne sur les plans organisationnel et financier par 
l’accroissement des capacités de ses élus et permanents, l’habilitant à mieux sou-
tenir ses membres et le développement de l’agriculture. 
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- Contribuer au développement du groupement par un soutien financier et tech-
nique à la mise en place ou à la consolidation de services aux membres. 

- Renforcer la capacité d’analyse, de planification, de réalisation et d’évaluation 
continue des actions menées pour répondre aux besoins des membres. 

- Renforcer la capacité de gestion démocratique des organisations et un fonc-
tionnement favorisant une plus grande mobilisation des membres. 

- Favoriser, au sein des organisations, le développement de services répondant 
aux besoins des membres. 

- Renforcer les capacités de concertation et de plaidoirie permettant d’influer sur 
les politiques agricoles régionales ou nationales. 

- Consolider la synergie entre l’organisation, le groupement et ses membres. 

- Contribuer au renforcement des capacités organisationnelles et financières de 
l’organisation. 

3.4 Résultats attendus 

3.4.1 Pour les paysannes et les paysans 

- Auront identifié leurs besoins au niveau du développement de leur entreprise. 

- Auront identifié, planifié et mis en œuvre des actions pour améliorer le rende-
ment de leur entreprise. 

- Auront partagé leurs savoirs et développé leur confiance en leur capacité d’agir 
sur le développement de leur entreprise. 

- Auront consolidé leur entreprise favorisant ainsi son développement et sa 
viabilité. 

- Auront développé leur sentiment d’appartenance au groupement, à l’organisa-
tion paysanne et au milieu. 

- Auront contribué à l’avènement d’une nouvelle dynamique sociale et économi-
que dans le milieu. 

- Un plus grand nombre de participantes et participants assumeront un leader-
ship dans leur milieu et au sein de leur organisation. 

3.4.2 L’organisation paysanne 

- Aura effectué des analyses conjoncturelles; identifié, priorisé et réalisé des 
activités et mis en place des mécanismes favorisant son développement.  

- Aura suscité une plus grande participation et mobilisation des membres au sein 
du groupement et de l’organisation. 

- Aura consolidé ou développé des outils favorisant le renforcement des entrepri-
ses agricoles et le soutien des membres. 

- Aura contribué à la mise en place et au maintien de politiques et conditions 
favorables au développement de l’agriculture. 
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- Aura renforcé sa capacité de participer et de contribuer à des mouvements 
agricoles sur la scène nationale et internationale. 

- Aura consolidé ou développé ses mécanismes de collaboration avec le groupe-
ment et ses membres.  

- Aura accru son autonomie, tant sur le plan organisationnel que financier, et 
sera plus pérenne. 

4. DÉMARCHE D’IMPLANTATION DU PROGRAMME ET STRATÉGIE DE MISE EN 
OEUVRE 

Le présent programme intégré de formation et de développement de l’agriculture s’appuie sur 
les acquis des dernières années et sur le bilan que l’équipe UPA DI en a fait. En décrivant le 
contexte dans lequel UPA DI situe ce programme, nous avons pu en camper les fondements : 
ses origines, les besoins qu’il souhaite combler et la clientèle visée. Le processus d’élaboration 
et d’implantation d’un tel programme n’est pas linéaire. Il est caractérisé d’un aller-retour entre 
les différentes étapes, en interaction constante avec le milieu.  
 
Une première mission d’exploration d’UPA DI dans le pays ciblé permettra de présenter LSGT et 
surtout d’identifier les organisations paysannes et de formation intéressées à y participer. Ces 
organisations seront invitées à déposer un dossier auprès d’UPA DI décrivant leur organisation, 
leur intérêt à participer à LSGT et comment ce programme peut s’insérer dans la dynamique de 
leur organisation.  
 
Après étude des dossiers, une deuxième mission d’UPA DI sur le terrain permettra de statuer 
sur les organisations retenues et de signer avec elles des protocoles d’entente ou contrat pour la 
mise en œuvre effective de LSGT. Les organisations paysannes seront mises en contact avec 
les formateurs nationaux retenus. Ces rencontres feront l’objet d’une présentation plus ap-
profondie du programme et plus particulièrement des premières étapes de mise en œuvre à 
réaliser par les organisations paysannes. 
 
Accompagnées par les formateurs, les organisations paysannes partenaires (OPP) procéderont 
par la suite à l’identification des groupements et à la sélection des participantes et participants. 
Une fois cette étape réalisée, l’équipe UPA DI reviendra sur le terrain pour sanctionner ce choix 
et un protocole d’entente entre l’OPP et le groupement sera signé. Cette mission permettra 
également de planifier et outiller la première année de mise en œuvre de LSGT, et ce, par un 
premier atelier de travail avec les formateurs et des représentants des OPP dans le cadre du 
programme IV « Animation, formation et accompagnement ». 
 
La démarche de LSGT se poursuivra sur cinq ans. Les programmes destinés aux paysannes et 
paysans (I et II) se réaliseront dans les trois premières années. Les années quatre et cinq, 
moins intenses, seront consacrées au suivi des projets collectifs par l’organisation et à la 
poursuite de la formation des élus et des permanents de l’organisation (programme III). Cer-
taines activités du programme V pourraient également se poursuivre sur les cinq ans, favorisant 
ainsi le partage des savoirs entre le Nord et le Sud tout au long du programme. 
 
La phase d’implantation, comme nous venons de la décrire, comprendra l’identification des 
partenaires, la signature des protocoles d’entente, la sélection des participantes et participants, 
le recrutement des animateurs-formateurs, etc. Puis, quatre programmes débuteront pratique-
ment simultanément. Pour démarrer le programme I, destiné aux paysannes et aux paysans, 
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nous devrons déjà avoir abordé le quatrième programme « Animation, formation et accompa-
gnement » destiné aux formateurs qui interviendront auprès des paysannes et des paysans. 
Immédiatement après le démarrage du programme I, « Profession paysan », nous devrons 
entreprendre le troisième programme destiné aux élus et permanents de l’organisation, « Action 
paysanne démocratique », afin qu’ils soient prêts à accompagner les participants dans la 
réalisation de leurs projets. 
 
Enfin, dès la première année, nous devrons amorcer le cinquième programme, « Coopération de 
paysans à paysans », qui permettra entre autres la participation des productrices et producteurs 
du réseau de l’UPA à la mise en œuvre de LSGT. (Voir le tableau général de réalisation des 
cinq programmes à la page 26 et le schéma de réalisation des cinq programmes à la page 27) 
 

5. PRÉOCCUPATIONS TRANSVERSALES 

La conception d’un programme comme LSGT doit également traduire un certain nombre de 
préoccupations transversales qui seront présentes à tous les stades d’élaboration et de mise en 
œuvre du concept. Ces préoccupations devront être prises en compte et transparaître tant dans 
la structure de LSGT que dans la stratégie adoptée pour sa mise en œuvre. 

- Nous avons déjà abordé l’importance de l’alternance action-réflexion à travers la démarche 
de formation. Cette alternance s’articulera notamment autour des plans de développement 
des entreprises, leur suivi et le retour en groupe sur les réalisations des participants au cours 
du deuxième programme de formation. 

- Des blocages peuvent survenir en amont de la formation et constituer un sérieux handicap 
pour la mise en œuvre de LSGT. L’analphabétisme d’une partie plus ou moins grande de 
notre clientèle cible, constituant un handicap important d’apprentissage, devra être pris en 
compte. En général, un certain nombre de participants alphabétisés sera requis. Les 
modules de formation seront adaptés à cette réalité et les formateurs devront en tenir 
compte. Il faut reconnaître que l’alphabétisation de la population se réalisera sur plusieurs 
générations. 

- Toute intervention d’UPA DI auprès de ses partenaires tend à soutenir l’équité homme-
femme dans sa réalisation, mais surtout dans ses impacts. Dans cet esprit, LSGT appliquera 
et fera la promotion auprès des partenaires à tous les niveaux de « l’Énoncé de politique en 
faveur de l’égalité entre les femmes et les hommes » 2007 d’UPA DI. Plus concrètement, 
LSGT devra favoriser la participation d’un nombre significatif de femmes dans le processus 
d’accompagnement. De plus, il devra également s’assurer que les femmes de la commu-
nauté en général profitent des retombées directes et indirectes du programme.  

 
Ce qui nous amène à une autre préoccupation transversale dont LSGT devra tenir compte : le 
développement rural dans son ensemble. En effet, nous ne pouvons imaginer qu’un tel pro-
gramme d’accompagnement du développement de l’agriculture ne puisse avoir un impact sur 
l’ensemble de la collectivité dans laquelle il se réalise. Comment imaginer que l’agriculture se 
développe en marge du milieu? L’accessibilité pour l’ensemble du milieu à certains modules de 
formation et les thèmes abordés au cours des programmes soutiendront cette préoccupation : la 
citoyenneté paysanne, le développement des politiques, l’harmonisation avec l’environnement, 
le développement économique, etc. Plus spécifiquement, sur le plan environnemental, LSGT 
appliquera dans ses interventions et fera la promotion auprès des partenaires de « l’Énoncé de 
politique agro-environnementale » 2007 d’UPA DI.  
 



� � � � � � � � � � � � � � � � � 	
 

 
 

Page 11 

LL LLLL LL
ee eeee ee
ss ssss ss         
SS SSSS SS aa aa
aa aa
vv vvvv vv oo oo
oo oo
ii iiii ii rr rrrr rr
ss ssss ss         
dd dddd dd
ee eeee ee
ss ssss ss         
gg gggg gg
ee eeee ee
nn nnnn nn
ss ssss ss         
dd dddd dd
ee eeee ee
        ll llll ll
aa aaaa aa
        tt tttt tt
ee eeee ee
rr rrrr rr rr rr
rr rr ee eeee ee

        

L’agriculture concerne déjà une très large portion de la population du milieu. L’impact du pro-
gramme sur la dynamique économique devrait créer, dans son sillage, une demande accrue de 
biens et services auxquels ce même milieu devra répondre. Ainsi nous pourrions observer la 
mise en place d’activités économiques diversifiées. Parallèlement, nous devrions assister à la 
professionnalisation des entreprises agricoles, s’inscrivant ainsi dans le passage de l’agriculture 
de subsistance à l’agriculture de marché de type familial.  

6. VALEURS SOUS-JACENTES AU PROGRAMME 

LSGT annonce, dans son appellation même, les valeurs sous-jacentes au programme. Ce der-
nier tend à valoriser les savoirs des gens qui travaillent la terre et qui veulent en vivre, les 
savoirs des paysannes et des paysans. La terre signifiant aussi notre planète, le nom évoque 
donc les savoirs partagés solidairement entre les gens de différentes cultures. 
 
Nous y développerons la prise de parole et la réflexion continue sur l’action. Nous favoriserons 
la prise de conscience du potentiel de chacune et de chacun, l’autonomie qui se différencie de 
l’individualisme, la force collective capable de concrétiser les aspirations des paysannes et des 
paysans, la solidarité et la recherche du bien commun. 
 
Nous l’avons rappelé au début du présent document, UPA DI s’est donné comme mission de 
« soutenir la ferme familiale comme modèle d’agriculture durable en appuyant les organisations 
paysannes démocratiques, les systèmes collectifs de commercialisation des produits agricoles 
et toute autre initiative structurant l’avenir de l’agriculture dans les pays en voie de développe-
ment ». 
 
Nous considérons que la ferme est familiale quand « elle est majoritairement la propriété de 
personnes ayant un lien de parenté, quand ces personnes en assument la gestion et qu’elles y 
travaillent majoritairement ». Nous soutenons que l’agriculture de marché de type familial est 
l’outil privilégié du développement durable d’une agriculture viable. 
 
Comme nous le soulignions au début du document, dans la perspective de la politique de l’ACDI 
à l’égard du développement de l’agriculture, pour qu’un développement se qualifie de durable, il 
doit, tout comme l’agriculture qui s’en réclame, être « économiquement équitable, 
environnementalement respectueux, socialement juste et culturellement adaptée ».  
 
Et pour que l’agriculture soit considérée comme viable, elle doit faire en sorte que « le fruit du 
travail de l’exploitant agricole lui assure, ainsi qu’à sa famille, les moyens nécessaires pour 
répondre à ses besoins, notamment en matière de santé et d’éducation, tout en maintenant 
l’exploitation agricole dynamique afin qu’elle demeure pleinement fonctionnelle pour les géné-
rations futures ». 

7. APPROCHE PROGRAMME ET IMPLICATION D’ORDRE ANDRAGOGIQUE 

Pour la mise en œuvre de LSGT, UPA DI a opté pour une approche programme, ou ensemble 
intégré de savoirs, de savoirs-faire et de savoirs-être, visant l’acquisition des compétences 
nécessaires pour l’accomplissement d’une fonction ou d’une activité. 
 
Ces compétences seront déterminées à partir non pas de contenus théoriques académiques, 
mais bien à partir des situations concrètes de travail et d’implication pour les participantes et 
participants ainsi que de leur contexte socio-économique et culturel. Dans cette perspective, un 
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exercice d’auto-diagnostic ou portrait sera réalisé en début de programme en tenant compte à la 
fois de l’entreprise, du village du groupement et de la famille.  
 
Les participantes et participants progresseront graduellement du plus simple au plus complexe 
dans l’intégration des savoirs, savoirs-faire, savoirs-être. L’acquisition de compétences étant 
plus exigeante que la simple acquisition de connaissances, les participants devront être actifs 
dans leur apprentissage. Ils devront développer une certaine maîtrise, ce qui implique des 
répétitions pour intégrer l’apprentissage. Le rôle du formateur s’apparentera alors à celui d’un 
accompagnateur, d’un animateur et non uniquement d’un dispensateur de connaissances. 
 
Les contenus théoriques (savoirs) et les activités d’apprentissage seront surtout choisis en 
fonction des savoirs-faire et des savoirs-être à développer. On évitera l’accumulation excessive 
de connaissances théoriques. Les activités seront axées sur la pratique (traitement de situations 
problématiques, résolution de problèmes, études de cas réels, etc.) et favoriseront l’intégration 
d’un maximum d’apprentissages.  
 
En faisant appel prioritairement à l’expérience et aux ressources des paysannes et des paysans 
pour réaliser ensemble une action ou opérer un changement, LSGT s’inscrit dans la tradition de 
l’UPA et de l’éducation populaire au Québec, soit l’éducation à la citoyenneté et à la démocratie. 
De là toute l’importance d’initier le processus à partir d’un exercice d’auto-diagnostic permettant 
aux accompagnateurs d’orienter les formations en fonction de la situation réelle du milieu. 
 
L’évaluation sera continue et s’inscrira dans une démarche active des participantes et partici-
pants, laquelle sera accompagnée de rétroactions continues des formateurs et des pairs per-
mettant d’identifier, au fur et à mesure de la formation, les écarts en rapport avec l’objectif visé. 
 
L’approche privilégiée devra coller à la situation réelle et aux défis des personnes participantes. 
Le formatrice ou le formateur, plutôt que de se limiter à dispenser des savoirs, animera une 
démarche qui partira de l’expérience des apprenants et qui traitera des défis qui se présentent à 
eux.  
 
Enfin, l’approche retenue suppose la mise à niveau et le perfectionnement des ressources qui 
interviendront dans le cadre des formations. Les formateurs devront guider une démarche d’ap-
prentissage et, en même temps, aider à faire émerger la conscience et la confiance nécessaires 
à la mobilisation. 

8. LES COMPOSANTES DU PROGRAMME LSGT 

Rappelons-nous que LSGT offrira cinq programmes s’adressant à des participants spécifiques : 

- I - « Profession : paysan ». 

- II - « Solidarité paysanne ». 

- III - « Action paysanne démocratique ». 

- IV - « Animation, formation et accompagnement ». 

- V - « Coopération de paysans à paysans ». 
 
Les programmes I et II s’adressant aux mêmes participants se succéderont, alors que les 
programmes III, IV et V se réaliseront de façon concomitante aux deux premiers. 



� � � � � � � � � � � � � � � � � 	
 

 
 

Page 13 

LL LLLL LL
ee eeee ee
ss ssss ss         
SS SSSS SS aa aa
aa aa
vv vvvv vv oo oo
oo oo
ii iiii ii rr rrrr rr
ss ssss ss         
dd dddd dd
ee eeee ee
ss ssss ss         
gg gggg gg
ee eeee ee
nn nnnn nn
ss ssss ss         
dd dddd dd
ee eeee ee
        ll llll ll
aa aaaa aa
        tt tttt tt
ee eeee ee
rr rrrr rr rr rr
rr rr ee eeee ee

        

8.1 Programme I - « Profession : paysan » 

D’une durée de 15 mois, à raison de deux jours par mois en moyenne, ce programme est 
principalement axé sur la recherche de solutions pour améliorer les entreprises agricoles 
des participantes et participants. La démarche s’apparente à un processus d’analyse de 
besoins ou de solutions de problèmes avec la recherche des causes des difficultés ren-
contrées permettant ainsi de préciser les besoins en accompagnement que le programme 
offrira. 
 
La démarche se réalisera en trois phases interreliées et interdépendantes : 

- Compréhension de la situation actuelle 
 
Les participants seront appelés à brosser le portrait de leur entreprise familiale et de 
l’environnement dans lequel ils évoluent. Cette compréhension sera facilitée par les 
différents éclairages qu’apportent l’histoire et l’analyse du contexte politique, économi-
que, environnemental, etc. À la fin de cette étape, les participants auront identifié trois 
problématiques sur lesquelles ils devraient travailler pour améliorer leur entreprise. 
 

- Identification des solutions 
 
L’analyse qui précède amène la participante et le participant à envisager, à partir des 
problématiques identifiées, plusieurs pistes de solutions permettant d’élaborer un plan 
de développement de son entreprise familiale. À partir de ce plan, il devra prioriser une 
action spécifique autour de laquelle il élaborera un projet à réaliser dans le cadre du 
programme II, « Solidarité paysanne ». La réalisation de ce projet sera soutenue par le 
fonds de développement des entreprises agricoles. 

 

- Développement de compétences 
 
Le programme offrira un certain nombre de formations de base, comme la gestion des 
entreprises agricoles ainsi que des formations sur mesure. Ceci permettra au partici-
pant de parfaire ses compétences pour la réalisation de son projet de développement 
de son entreprise. 

 
La démarche n’étant pas linéaire mais plutôt « itérative », elle permettra à chacune et 
chacun de raffiner sa compréhension en revenant sur des analyses ou des notions afin de 
les approfondir.  

8.2 Programme II - « Solidarité paysanne » 

D’une durée de 21 mois, pour un total de 42 jours, soit en moyenne deux journées par 
mois, ce programme de formation mettra l’emphase sur la nécessité du regroupement et 
sur la recherche de solutions collectives au développement de l’agriculture et du milieu. 
 
Le programme comportera également trois phases : 
 

- Réalisation des projets individuels avec le soutien du groupe 
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Le programme accompagnera la mise en oeuvre des projets au travers l’alternance 
entre l’acquisition de connaissances et d’habiletés ainsi que la pratique sur le terrain. 
Chacune et chacun réalisera son projet de développement sur son entreprise, appuyé 
par les savoirs du groupe ou encore de ressources ponctuelles dont le groupe voudrait 
se prévaloir. Un certain nombre de formations complémentaires faciliteront la réalisa-
tion des projets individuels. 
 

- L’organisation du milieu agricole comme outil de développement de l’agriculture 
 
Ayant expérimenté la démarche de groupe dans la recherche de solutions au dévelop-
pement de leur entreprise, les participantes et participants s’interrogeront sur la re-
cherche de solutions collectives au développement de l’agriculture.  
 
Toujours à partir du portrait et des analyses réalisés dans le cadre du programme I, les 
participantes et participants réfléchissent notamment sur la nature et les fondements 
d’une organisation, son fonctionnement, les rôles et responsabilités des membres au 
sein d’une organisation, les services à mettre en place, etc. 
 

- Recherche de solutions collectives 
 
Comprenant mieux le rôle et le fonctionnement d’une organisation paysanne, les parti-
cipantes et participants réfléchissent sur leur propre rôle au sein du groupement et 
comment ils pourraient contribuer à renforcer le groupement. À mi-parcours, les parti-
cipants, soutenus par un fonds mis à la disposition du groupement, élaboreront et 
mettront en œuvre, en collaboration avec les responsables du groupement, un projet 
collectif de service aux membres. Ils s’habiliteront à la cogestion et à la vie associative. 
L’organisation paysanne continuera d’apporter son support. 

 
Un processus d’évaluation continue et la mise en commun des réflexions concernant le 
développement des projets s’effectueront dans le cadre de la formation en groupe. La 
formation à la gestion d’entreprise se poursuivra et s’en trouvera ainsi intégrée. Le 
programme comportera également l’acquisition de techniques de production soutenant les 
projets. D’autres thèmes pourront s’ajouter à la formation comme une habilitation à la 
protection de l’environnement.  
 
La vie associative au sein des organisations sera approfondie et incluse plus formellement 
au programme : la mise en marché collective, les clubs d’encadrement technique, la soli-
darité paysanne au sein des organisations, etc.  
 
En fin de formation, il y aura un retour sur l’expérience vécue au cours de la démarche en 
systématisant les règles d’un fonctionnement démocratique et les apprentissages effec-
tués. 

8.3 Programme III - « Action paysanne démocratique » 

Le troisième programme, s’échelonnant sur cinq ans, s’adresse aux élus et aux perma-
nents de l’organisation paysanne partenaire. D’une durée totale de 56 jours, il s’exécutera 
sous forme d’atelier de quatre jours. Le programme visera à renforcer la capacité des 
participantes et participants à développer et maintenir une organisation démocratique forte.  
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À l’instar des participants aux deux premiers programmes, les élus et permanents analy-
seront la situation actuelle de l’organisation afin d’identifier les aspects à améliorer, 
particulièrement sous l’angle du fonctionnement et des services offerts aux membres. 
Cette analyse permettra d’identifier des problématiques et de retenir des actions à mener 
afin de contribuer au renforcement de l’organisation. Par la suite, les participants 
prioriseront une action à incidence économique à mener dans le cadre de LSGT et ils 
élaboreront un projet collectif de mise en place ou de consolidation de service aux 
membres. 
 
À mi-parcours du programme, afin de concrétiser ce projet, un fonds de renforcement de 
l’organisation permettra la mise en place ou la consolidation d’un service aux membres. 
L’organisation sera responsable de la gestion de ce fonds et s’engagera à le faire fructifier, 
de telle sorte que le capital initial soit constamment renouvelé. 
 
Des formations de base et sur mesure seront dispensées tout au long du programme pour 
soutenir la démarche et la mise en œuvre du projet collectif. Les principaux thèmes abor-
dés seront : l’histoire et l’agriculture, la citoyenneté paysanne, la démocratie et le fonction-
nement des organisations professionnelles agricoles (OPA), les principes économiques et 
les systèmes collectifs de mise en marché, le plaidoyer, la prévention et la gestion des 
conflits, la mise sur pied de services aux membres, le leadership organisationnel, etc. 
 
Pendant que ses élus et permanents suivent ce troisième programme de formation, l’orga-
nisation paysanne assure le suivi des fonds octroyés dans le cadre des deux premiers 
programmes gérés par les groupements. 

8.4 Programme IV - « Animation, formation et accompagnement » 

Ce programme débute avant de dispenser le programme I et s’échelonne tout au long de 
LSGT pour un total de 40 jours, soit un atelier de huit jours par année. Le programme IV 
s’adresse prioritairement aux animateurs-formateurs impliqués directement dans les 
formations à dispenser dans le cadre de LSGT avec la participation de répondants des 
OPP.  
 
Le programme s’adressera, occasionnellement, à toutes les personnes impliquées en for-
mation et au suivi des activités au sein des organisations. Cela permettra de constituer 
dans les organisations partenaires un réseau de ressources partageant une même 
approche et pouvant travailler encore plus efficacement en complémentarité. Nous 
pourrions également offrir certaines formations de ce programme à d’autres organisations 
locales spécialisées en formation.  
 
Ce programme, qui vise la mise à niveau des intervenantes et intervenants dans la for-
mation et le développement de stratégies communes favorisant l’apprentissage, constitue 
un outil indispensable pour la mise en œuvre de l’ensemble de LSGT. Il permettra aux dif-
férents intervenants de s’approprier la démarche et les contenus de LSGT. Ces sessions 
de travail annuelles entre UPA DI et ses partenaires de formation permettront également 
d’évaluer la démarche, de planifier les prochaines activités de formation et d’élaborer le 
plan de travail annuel. 
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8.5 Programme V - « Coopération de paysans à paysans » 

Ce programme vise à mettre en relation des productrices et producteurs du Québec avec 
des organisations paysannes partenaires. Il s’adresse plus spécifiquement aux leaders du 
milieu (producteurs ou permanents) venant en stage au Québec et aux producteurs et 
intervenants québécois intéressés à s’impliquer en coopération (familles hôtes d’interve-
nants étrangers, producteurs experts). Il sera constitué d’activités ponctuelles répondant à 
des besoins spécifiques, notamment en matière d’intervention en contexte interculturel ou 
en prévision d’autres activités du programme. Nous prévoyons la participation de deux 
producteurs québécois par année auprès des partenaires sur le terrain et la participation 
d’un représentant de chacune des organisations partenaires à un stage au Québec. 
 
Pour mobiliser et valoriser les savoirs des gens de la terre à partager, certaines activités de 
sensibilisation, comme la publication d’articles d’information et la participation à certains 
forums au sein du milieu agricole québécois, seront prévues tout au long du programme. 
Sur le terrain, le programme invitera les productrices et producteurs des organisations 
partenaires à participer au concours Famille-Terre, valorisant la persévérance et 
l’engagement de familles agricoles dans son milieu. 
 
Il nous apparaît très important d’associer, à un tel programme de développement de 
l’agriculture, des productrices et producteurs du réseau de l’UPA qui se sont investis au 
sein de leurs organisations et qui sont prêts à partager cet engagement avec les 
productrices et producteurs du Sud. Il est également important que tous les intervenants, 
qu’ils soient nationaux ou étrangers, partagent une vision commune du développement de 
l’agriculture et des stratégies d’appui pour y contribuer. Ce programme de formation à 
l’endroit des intervenants permettra justement de se concerter et de constituer une 
véritable équipe pour la mise en œuvre LSGT. 
 
Les rencontres ponctuelles de formation pourront donc porter, outre l’intervention en 
contexte interculturel, sur les concepts de développement, de coopération, de réciprocité et 
de solidarité, etc. 
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9. CADRE DE SUIVI DE RENDEMENT  

9.1 Programme I - « Profession paysan » 

Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs orga-
nisations. 

But Permettre aux paysannes et aux paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du déve-
loppement de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général Soutenir le développement des entreprises agricoles et contribuer au renforcement d’un groupement paysan pour le 
développement de l’agriculture et du milieu. 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Renforcer chez les participantes et partici-
pants les capacités de gestion de leur entre-
prise par l’acquisition de compétences dans 
l’analyse, la planification, la réalisation et 
l’évaluation continue des actions menées au 
sein de leur entreprise et par l’habilitation à 
utiliser des outils de base en gestion. 

Les participantes et participants auront iden-
tifié leurs besoins au niveau du développe-
ment de leur entreprise. 

Les participantes et participants auront identi-
fié, planifié et mis en œuvre des actions pour 
améliorer le rendement de leur entreprise.  

- Existence d’un plan de développement de 
l’entreprise. 

- Réalisation d’actions contribuant au déve-
loppement de l’entreprise. 

- Niveau de rendement en ce qui concerne 
la production et la rentabilité. 

Contribuer au développement des entrepri-
ses agricoles en valorisant les savoirs tradi-
tionnels des participantes et participants et 
en favorisant l’acquisition de nouvelles com-
pétences en gestion et en techniques de 
production.  

Les participantes et participants auront par-
tagé leurs savoirs et développé leur con-
fiance dans leur capacité d’agir sur le déve-
loppement de leur entreprise. 
 

- Actions réalisées pour améliorer leur entre-
prise. 

- Augmentation ou consolidation de la pro-
duction. 

- Augmentation de la mise en marché. 

- Augmentation du revenu. 

- Plan et mode de gestion des entreprises. 

Renforcer chez les participantes et partici-
pants la conscience citoyenne et la capacité 
d’agir au sein de leur organisation et dans le 
milieu. 

Les participantes et participants auront déve-
loppé leur sentiment d’appartenance au grou-
pement, à l’organisation paysanne et au 
milieu. 

- Résultats d’analyse du milieu. 

- Résultats d’analyse de l’histoire paysanne. 

- Actions réalisées au sein du groupement et 
dans le milieu. 
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9.2 Programme II – « Solidarité paysanne » 

Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs orga-
nisations. 

But Permettre aux paysannes et paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du dévelop-
pement de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général Contribuer au renforcement du groupement paysan par le développement des entreprises agricoles et l’engagement des 
membres dans leur groupement.  

 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Contribuer au développement des entrepri-
ses agricoles par le soutien financier et 
technique à la réalisation de projets indivi-
duels élaborés au cours du programme I - 
« Profession : Paysan ». 

Les participantes et participants auront 
consolidé leur entreprise favorisant ainsi 
son développement et sa viabilité. 

- Projets réalisés sur les entreprises. 
- Augmentation ou consolidation de la produc-

tion. 
- Augmentation de la mise en marché. 
- Augmentation du revenu. 

Renforcer chez les participantes et les par-
ticiants les capacités d’analyse, de planifi-
cation, de réalisation et d’évaluation conti-
nue des actions menées au sein de leur 
groupement. 

Les participantes et participants auront 
contribué à l’avènement d’une nouvelle 
dynamique sociale et économique dans le 
milieu. 

- Augmentation du volume d’opérations et 
d’activités économiques dans le village. 

- Mise en place ou consolidation de structures 
participatives. 

- Volume et qualité de la participation au groupe-
ment et à l’organisation. 

Contribuer au développement du groupe-
ment par un soutien financier et technique 
à la mise en place ou à la consolidation de 
services aux membres. 

Le groupement paysan sera géré démo-
cratiquement, répondra mieux aux besoins 
des membres et sera plus pérenne. 

- Services aux membres développés ou conso-
lidés. 

- Revitalisation des structures. 
- Augmentation ou consolidation du membership. 
- Augmentation des revenus du groupement. 
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Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Promouvoir l’émergence d’une nouvelle 
génération de leaders paysans. 

Un certain nombre de participantes et 
participants assumeront un leadership 
dans leur milieu et au sein de leur organi-
sation. 

- Participants engagés dans les organisations 
paysannes. 

- Participants engagés dans les structures déci-
sionnelles du village. 

- Participants actifs dans les réseaux ou 
mouvements agricoles nationaux et internatio-
naux. 

Permettre au groupement de 
reconstituer une partie du fonds de 
développement I à partir des 
remboursements des familles 
participantes. 
 

 

- Un premier cycle des projets 
individuels aura été complété et le 
groupement aura reconstitué une partie 
du fonds de développement I à partir 
du remboursement. 

- Les résultats financiers des projets 
d’amélioration des entreprises. 

- Le pourcentage de remboursement du fonds I. 

Mettre en place la stratégie de 
financement d’une deuxième 
génération de projets d’amélioration 
des entreprises, à partir du fonds I 
partiellement reconstitué. 

- Des projets d’amélioration des 
entreprises de deuxième génération 
auront été initiés à partir du fonds I 
partiellement reconstitué. 

 

- Le nombre de propositions de projets reçus par 
le groupement. 

- Le nombre et la qualité des projets retenus. 
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9.3 Programme III - « Action paysanne démocratique » 

Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs 
organisations. 

But Permettre aux paysannes et paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du dévelop-
pement de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général Renforcer l’organisation paysanne sur les plans organisationnel et financier, par l’accroissement des capacités de ses 
élus et permanents, l’habilitant à mieux soutenir ses membres et le développement de l’agriculture. 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Renforcer la capacité d’analyse, de planifica-
tion, de réalisation et d’évaluation continue 
des actions menées pour répondre aux be-
soins des membres. 

L’organisation aura effectué des analyses 
conjoncturelles, identifié, priorisé et réalisé 
des activités et mis en place des méca-
nismes favorisant son développement. 

- Des mécanismes efficaces de consultation 
et d’information mis en place. 

- Augmentation du membership. 

- Augmentation de revenus. 

- Représentations sur différentes tribunes. 

Renforcer la capacité de gestion démocrati-
que de l’organisation et le fonctionnement 
favorisant une plus grande mobilisation des 
membres. 

L’organisation aura suscité une plus grande 
participation et mobilisation des membres au 
sein des groupements et de l’organisation. 

- Volume et qualité de participation des 
membres. 

- Meilleure représentativité. 

- Participation des paysannes. 

- Augmentation du membership. 

Favoriser, au sein de l’organisation, le déve-
loppement ou la consolidation de services 
répondant aux besoins des membres. 

L’organisation aura consolidé ou développé 
des outils favorisant le renforcement des en-
treprises agricoles et le soutien des 
membres. 

- Meilleur contrôle sur le prix payé pour les 
produits. 

- Augmentation du volume de produits com-
mercialisés. 

- Les entreprises participantes sont plus 
prospères. 

- De nouveaux services sont mis sur pied. 
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Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs 
organisations. 

But Permettre aux paysannes et paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du dévelop-
pement de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général Renforcer l’organisation paysanne sur les plans organisationnel et financier, par le renforcement des capacités de ses 
élus et permanents, l’habilitant à mieux soutenir ses membres et le développement de l’agriculture. 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Contribuer au renforcement des capacités or-
ganisationnelles et financières de l’organisa-
tion. 

L’organisation aura accru son autonomie or-
ganisationnelle et financière et sera plus 
pérenne. 

- Augmentation du membership. 

- Augmentation des revenus. 

- Augmentation du pourcentage d’autofinan-
cement. 

- Structures organisationnelles opération-
nelles et fonctionnelles. 

Renforcer les capacités de concertation, de 
représentation et de plaidoirie permettant 
d’influer sur les politiques agricoles régiona-
les ou nationales. 
 

L’organisation aura contribué à la mise en 
place et au maintien de politiques et de 
conditions favorables au développement de 
l’agriculture.  

L’organisation aura renforcé sa capacité à 
participer et contribuer à des mouvements 
agricoles sur la scène nationale et interna-
tionale. 

- Des liens sont établis avec des partenaires 
des filières. 

- Des représentations auprès des instances 
de l’État. 

- Des mesures mises en place par l’État ou 
en collaboration. 

- Volume et qualité de la participation à des 
tribunes nationales et internationales. 

Consolider la synergie entre l’organisation, le 
groupement et les membres. 
 

L’organisation aura consolidé ou développé 
ses mécanismes de collaboration avec le 
groupement et ses membres. 

- Nombre et qualité des activités de soutien 
et renforcement des compétences du 
groupement et des membres réalisées. 
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9.4 Programme IV - « Animation, formation, accompagnement » 

Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs 
organisations. 

But Permettre aux paysannes et paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du dévelop-
pement de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général S’assurer que tous les animateurs-formateurs intervenant auprès des paysans et des organisations paysannes dans le 
cadre de LSGT partagent une même démarche de formation, la philosophie sous-jacente, les contenus et les modes 
d’intervention. 

 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Développer une compréhension commune 
de LSGT, sa finalité, ses objectifs, son ap-
proche et ses outils privilégiés. 

Les formateurs et ceux qui auront à encadrer 
des intervenants auront participé à 
l’adaptation des différents documents de 
base devant servir dans LSGT, avant de 
démarrer le programme de formation. 

- L’échange des savoirs des participantes et 
participants au cours des formations. 

- Les plans de développement des entre-
prises des participantes et participants. 

- Les projets mis en oeuvre contribuent à ac-
croître leurs revenus. 

- Les fonds de développement 1 et 2 sont 
reconstitués. 

S’approprier et contribuer à la conception 
des programmes s’adressant plus spécifique-
ment aux paysans et certains aux organisa-
tions. 

Les formateurs pourront situer leurs interven-
tions par rapport à l’ensemble du programme 
LSGT. 

Les formateurs auront contribué à déterminer 
le choix et la séquence des modules des pro-
grammes I, II et III. 

- Le plan de travail et de formation des for-
mateurs en fonction des programmes pré-
déterminés. 

- La contribution des formateurs à l’élabora-
tion ou l’adaptation des modules des pro-
grammes I, II et III. 
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Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

S’approprier, contribuer et élaborer des mo-
dules de formation conformément à la con-
ception des programmes I, II et III de LSGT. 

Les formateurs auront su identifier les be-
soins de formation des apprenants et éla-
borer des programmes de formation sur 
mesure. 

Les modules de formation des programmes 
destinés aux paysans et certains destinés 
aux organisations auront été élaborés ou 
révisés par l’équipe de formateurs en colla-
boration avec l’équipe UPA DI. 

- L’ensemble des thèmes prévus et identifiés 
en cours de formation ont été couverts. 

- L’ensemble du programme prévu a été 
exécuté de manière satisfaisante pour les 
apprenants et UPA DI. 
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Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs 
organisations. 

But Permettre aux paysannes et paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du dévelop-
pement de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général S’assurer que tous les animateurs-formateurs intervenant auprès des paysans et des organisations paysannes dans le 
cadre de LSGT partagent une même démarche de formation, la philosophie sous-jacente, les contenus et les modes 
d’intervention. 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Animer des ateliers et accompagner les 
apprenants dans leur démarche de forma-
tion. 

Les formateurs auront mené à terme et de 
manière satisfaisante leur mandat de forma-
tion-accompagnement dans une approche de 
prise en charge individuelle et collective du 
développement du milieu. 

- Les apprenants ont pu mettre en œuvre 
des réalisations améliorant leurs conditions 
générales dans le sens des objectifs de 
LSGT. 

- Des impacts des résultats des formations 
sont identifiables dans le milieu. 

- L’évaluation des formations par les appre-
nants est satisfaisante. 

Identifier et accompagner des ressources 
ponctuelles dans le cadre des formations et 
des projets réalisés. 

Les formateurs auront su identifier et accom-
pagner des ressources nationales capables 
de réaliser les activités de formation et d’ac-
compagnement répondant aux besoins spé-
cifiques des apprenants. 

Les intervenants ponctuels se seront inscrits 
dans la démarche et la philosophie de LSGT. 

- L’ensemble des besoins de formation spé-
cifiés par les apprenants a été pris en 
compte par les formateurs. 

- L’appréciation des activités de formation 
ponctuelles par les apprenants est satisfai-
sante. 

Favoriser spécifiquement la participation des 
paysannes au sein de groupes mixtes. 

Les formateurs auront développé et mis en 
œuvre des stratégies et des mécanismes 
permettant la participation effective des 
paysannes. 

- Des participantes assument des responsa-
bilités dans le groupe d’apprenants. 

- Toutes les participantes soutiennent leur 
projet devant le groupe. 

- Les participantes mettent leurs savoirs à 
contribution. 
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Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs 
organisations. 

But Permettre aux paysannes et paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du dévelop-
pement de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général S’assurer que tous les animateurs-formateurs intervenants auprès des paysans et des organisations paysannes dans le 
cadre de LSGT partagent une même démarche de formation, la philosophie sous-jacente, les contenus et les modes 
d’intervention. 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Apprécier les résultats pour les participants, 
le groupement, l’organisation et le milieu des 
modules et programmes de formation. 

Les formateurs auront développé et appliqué 
des stratégies et des outils pour évaluer les 
résultats des formations et de l’accompagne-
ment sur les apprenants. 

- Des mécanismes d’évaluation sont mis en 
place. 

- Des outils d’évaluation sont élaborés et ex-
périmentés. 

- Les apprenants peuvent témoigner de leur 
appréciation des résultats des formations 
et de l’accompagnement. 

Constituer dans les organisations paysannes 
et de formation partenaires un réseau de res-
sources partageant une même approche et 
pouvant travailler en complémentarité. 

Plus d’un représentant par organisation pay-
sanne aura contribué au développement et à 
la réalisation du programme LSGT. 

D’autres membres de l’organisation de for-
mation seront intervenus de façon ponctuelle 
dans le programme. 

- Les résultats des ateliers de travail entre 
les formateurs, les représentants des orga-
nisations et d’UPA DI auront été partagés 
avec les autres membres des équipes. 

- Des activités découlant de LSGT sont mi-
ses en œuvre à la suite de l’initiative des 
organisations partenaires à la fin du pro-
gramme. 
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9.5 Programme V - « Coopération de paysans à paysans » 

Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs 
organisations. 

But Permettre aux paysannes et paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du développe-
ment de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général Renforcer les échanges de solidarité entre les milieux agricoles du Québec et d’ailleurs et soutenir la réflexion sur 
l’efficience de ces échanges. 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Renforcer les capacités des participantes et 
participants par des échanges de paysans à 
paysans permettant le partage d’informations 
et une meilleure compréhension des réalités 
des uns et des autres. 

Une augmentation et une intensification des 
échanges de solidarité entre les paysans du 
Québec et d’ailleurs auront été observées. 

- Nombre d’échanges. 

- Nombre de participants aux échanges. 

- Appréciation des résultats des échanges 
par les participantes et participants. 

Soutenir la préparation, la réalisation et l’éva-
luation des échanges et collaborations entre :  
- Des stagiaires étrangers venant au Qué-

bec. 
- Des intervenants québécois impliqués 

dans des missions à l’étranger ou dans 
l’accueil des stagiaires sur leur entreprise 
et dans leur milieu. 

Plus grande transférabilité des connaissan-
ces acquises lors des échanges. 

Plus grande efficience et efficacité des inter-
venants québécois à l’étranger. 

- Adaptabilité des participantes et 
participants. 

- Les participantes et participants sont actifs 
et peuvent intervenir en milieu étranger.  

- Les participantes et participants apprécient 
positivement les échanges. 

- Les résultats des échanges sur le terrain et 
les changements provoqués. 

Développer, enrichir et partager au sein du 
réseau UPA notre compréhension du déve-
loppement de l’agriculture, de la mission 
d’UPA DI et des valeurs qui sous-tendent ses 
orientations et stratégies. 

Les participantes et participants du réseau 
de l’UPA auront une meilleure compréhen-
sion de l’intervention en contexte 
interculturel. 

Les banques de producteurs experts et de 
familles hôtes québécoises augmentent et se 
consolident. 

- Nombres de productrices et de producteurs 
dans les banques. 

- Nombre d’intervenants effectifs. 

- Qualité des interventions et échanges. 
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Finalité Contribuer au développement de l’agriculture, dans des pays et des zones ciblées, en soutenant le développement des 
entreprises agricoles et en renforçant l’engagement des paysannes et paysans dans leur milieu et au sein de leurs 
organisations. 

But Permettre aux paysannes et paysans de s’affirmer, individuellement et collectivement, en tant qu’artisans du développe-
ment de l’agriculture et, ainsi, en faire le moteur du développement rural. 

Objectif général Renforcer les échanges de solidarité entre les milieux agricoles du Québec et d’ailleurs et soutenir la réflexion sur l’effi-
cience de ces échanges. 

Objectifs spécifiques Résultats attendus Indicateurs 

Informer, sensibiliser et mobiliser le milieu 
agricole québécois sur les activités de soli-
darité et de coopération d’UPA DI et de ses 
partenaires. 

Le programme LSGT sera soutenu par un 
plus grand nombre de producteurs ainsi que 
d’instances, et ce, de diverses façons. 

- Nombre de publications. 

- Étendue de la diffusion. 

- Nombre d’activités et de participantes et 
participants par activité. 

- Nombre et diversité des manifestations de 
soutien au programme par le réseau de 
l’UPA. 

Valoriser la profession paysanne des mem-
bres des organisations partenaires. 

Des membres des organisations partenaires 
s’investissent dans leur milieu et présentent 
des dossiers au concours Famille-Terre. 

- Nombre et qualité des dossiers. 
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10. TABLEAU GÉNÉRAL DE RÉALISATION DES CINQ PROGRAMMES 

Programme AN I AN II AN III AN IV AN V 

Démarche d’implantation du 
programme 4 

6 mois --- --- --- --- 

I Profession : paysan  
(30 jours sur 15 mois) 

6 mois 
(12 jours) 

9 mois 
(18 jours)  

Fonds de 
développement 1 

--- --- --- 

II Solidarité paysanne  
(42 jours sur 21 mois) 

--- 

3 mois 
(6 jours) 

12 mois 
(24 jours) 

 

Fonds de 
développement 2 

6 mois  
(12 jours) 

--- 

III Action paysanne 
démocratique 
(56 jours sur 5 ans) 

8 jours 
(2 ateliers) 

12 jours 
(3 ateliers) 

Fonds de 
développement 3 

12 jours 
(3 ateliers) 

12 jours 
(3 ateliers) 

12 jours 
(3 ateliers  

dont l’atelier d’évalua-
tion du programme) 

IV Animation, formation et 
accompagnement 
(40 jours sur 5 ans) 

8 jours 
dont l’atelier de  
mise en route 

8 jours 8 jours 8 jours 8 jours 
dont l’atelier d’évalua-

tion du programme 

V. Coopération de  
paysans à paysans 5 
(5 ans) 

2 producteurs experts 
1 délégué par OPP 
1 famille hôte par 

délégué 

3 producteurs experts 
1 délégué par OPP 
1 famille hôte par 

délégué  
Rencontres inter-

groupement 

3 producteurs experts 
1 délégué par OPP 
1 famille hôte par 

délégué  
 

3 producteurs experts 
1 délégué par OPP 
1 famille hôte par 

délégué  
Rencontre inter-OPP 

3 producteurs experts 
1 délégué par OPP 
1 famille hôte par 

délégué  

 

                                                
4
 Démarche d’implantation du programme : information sur LSGT, identification des partenaires, identification des groupements et sélection des participantes et 

participants, signature d’ententes de partenariat, premier atelier du programme IV pour la mise en commun de la démarche et l’adoption du plan de travail. 

5
 Ces activités ne représentent que le corps du programme V. Il faut ajouter les formations de préparation des participants, le partage de l’expérience au retour,, les 

activités de sensibilisation et de mobilisation du milieu agricole québécois ainsi que toutes autres activités qui se préciseront en cours d’exécution.. 
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11. SCHÉMA DE RÉALISATION DES CINQ PROGRAMMES 

I - « Profession : paysan » II - « Solidarité paysanne » 

 
 
 
 

15 mois   21 mois 
 

An 1 An 2 An 3 
               
 
 
III - « Action paysanne démocratique » 

 
 
 
         3 ateliers de 4 jours / an  
         sauf l’an I avec 2 ateliers  
 

An 1 An 2 An 3 An 4 An 5 
                                         
 
IV - « Animation, formation et accompagnement » 

 1 atelier de 8 jours / an  
 

An 1 An 2 An 3 An 4 An 5 
                     
 
V - « Coopération de paysans à paysans » 

Participation de producteurs québécois,  Stage Québec, Viens marcher ma terre Échanges inter-groupements et OPP 
 

An 1 An 2 An 3 An 4 An 5 
                                         
 

Fonds de développement 1 
1 000 $ / participant 

Fonds de développement 2 
10 000 $ pour le groupement 

Fonds de développement 3 
25 000 $ pour l’organisation 
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12. ORGANIGRAMME 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

UPA Développement international 

Groupement paysan local 

Paysannes et paysans 

Productrices et 
producteurs experts 

Familles hôtes 

Milieu 
(Village) 

Formatrices 
et 

formateurs 

Organisation paysanne partenaire 



 

 

 
 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

UPA Développement international 

555, boul. Roland-Therrien, bureau 020 

Longueuil (Québec) CANADA J4H 4E7 

Tél. : (450) 679-0540, poste 8844 

Fax : (450) 463-5202 

Courriel : upadi@upa.qc.ca 

Site Internet : www.upadi-agri.org 

 


